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COf1l1ENTAIRES SUR QUELQUES PLANTES ESPAGNOLES

DISTRIBUÉES DANS LE FASCICULE 18

par P. Montserrat Recoder

Summary

Comments are made on severaI plants distributed from the JACA her­
barium. specially Spiraea hispanica G. Ortega. TamaPixboveana and Brimeura
amethystina.

Odontites viscosus subsp. oscensis P. Montserrat and Dianthus
monspessulanu8 var. jacetanus P. Montserrat are new taxa.

Resumen

Camenta alguna de las plantas distribuidas, en espectal las que
por su rareza a peculiaridades eca16gicas mereeen ser destaeadas.

Se deseribe una subespecie nueva de Odontites viSCOSU8 (subsp.
oscensis). eon variedad nUBva de Dianthus monspe8sulanus (var, jacetanus).
Conviene destacar el criteria de C, Vicioso sobre spiraea hispanica G.
Ortega. la presencia de Tamarix boveana en el nordeste 8spa~ol. Se comenta
el 6rea y ecologfa de la geofita pirenaica Brimeura amethystina. con una
notable disyuneion hacia Croacia,

Parmi le matériel distribué dans ce fascicule 18. figurent Quelques
plantes Qui méritent des commentaires et B propos desquelles j'aimerais re­
cevoir l'avis amical des sociétairesJ celui-ci ne peut qu'améliorer notre
connaissance de la flare de l'Espagne. en particulier celle des Pyrénées.

Je propose ici deux taxons inédits, J'évoquerai de plus l'écologie.
l'aire ou la nomenclature de Quelques autres, pour encourager ainsi l'ini­
tiative des sociétaires Qui connaissent, mieux Que moi, la flore de l'Euro­
pe occidentale et voudront répondre a mon appel.

Glinus lotoides L.

Notre localité se situe à la limite nord de l'espèce en Espagne.
S. Rivas Goday lVegetaci6n y f16rula de la cuenca extremena deI Guadiana.
196<1) parle d'une association nouvelle a Glinus lotoides et HeHotropilffi
8upinum (p. 189) sur le granite érodé de Aljucén. Carrascalejo et Proser­
pina. Aussi sur les sables du fleuve Guadiana, non loin du barrage de Mon­
tijo (p. 188), il signale une association également nouvelle à Glinus lo­
toides et Verbena supina (allianco du Verbenion supinae Slavnic, 1951. des
sols dépourvus de calcaire),
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Notre station se trouve au bord -de la route C&ceres-Plasencia. au
niveau d'un barrage-abreuvoir du bétail, sur un sol sablonneux granitiquel
comme l'automne de 1974 fut très sec. en décembre 11 n'y avait pas d'eau.
ou seulement un petit peu fort polluée. Comme autres espèces sur le limon
sableux du barrage. citons surtout le cyperus mieheZianus. avec Corrigiola
littoralis~ Heliotropium supinum, Gnaphalium luteoaZbum~ RanuncuZus gr.
aquatilis et PaspaZum distiehum.

ArenaPia leptoclados Guss.

Cette espèce est variable en Espagne. surtout dans la partie orien­
tale du pays et à Menorca (Baléares), Loseas (Tratado de las plantas de
Arag6n. 1 : 21, 1876) avait publié une espèce nouvelle. A. minutiflo~

Loseas (Willkomm. Suppl. Prodr. Fl~ Hisp. : 275. 1893, ut var,} ; ~Ab A.
serpyllifolia (sic !) ••. differt floribus 3-4 plove minoribus oeulo nudo vix
perspieuis. sepalis aeuminato-subulatis. inaequalibus, capsula longioribusi
petalis calyce dimidio brevioribus. capsula triplo minore. ovoidea basi nOn
ventricosa. membranaeea. inter digitos compressibill et facillime rupente,
seminibus duplo minoribus, darso tuberculis acuminatis hispidulis".

"Primo intuitu discernitur copiosa pubescentiB glutinosa. caulibus
intricato-ramosissimis flexibilibus. fol. parvis mollibus submembranaceis.
pellucido-punctatis. florib. perparvis".-

Les sépales acuminés et inégaux. la graine très petite (0.3-0.4 mm)
et les pétales très courts (1/3 des sépales seulement) semblent typiques des
formes de l'Arag6n ~ec. qui montent vers ~BS Pyrénées au pied des rochers
riches en azote et réchauffés par le soleil. La glandulosité. la grandeur
des fleurs jeunes et les papilles à la surface des feuilles (non translucides)
varient beaucoup. même d'un individu è l'autre d'une même population. Il
faudrait étudier expérimentalement cette variab~lité.

la capsule peu gonflée qui se brise entre 'les doigts est bien dé H

crite par loscos. pour son A. minutiflora. qui est donc une forme notable
d'A. leptoalado8.

~anthu8 monspes8ulanus L. var. jaaet~u8 P. Montserrat var. nov.

"Robustior, petalis magnis et profundissime laciniatis. In monte
Oroel dicto. ca Jaca (Huesca). in ruplbus calcareis cum Festuoa gautieri
abundat". Holotypus : P. Montserrat nO 6052/69 in h. JACA} isotypi : Soc.
Ech. fasc. 18, n. 9129.

Dianthus monspesBulanu8 montre une variabilité extraordinaire
dans les Pyrénées de l'Arag6n. surtout avec quelques formes 6normes à péta­
les très divisés. des montagnes entre Pena MontanesB. Guara. Gratal et San
Juan de Pe~B-Santo Domingo. Je crois nécessaire d'en distinguer la plus
frappante par la taille et surtout par la partie entière du limbe des péta­
les très étroite et bien moins large Que les lanières allongées.

Elle se trouve sur les replats rocheux secs. au pied de falaises,
dans la partie septentrionale de l'Orael de Jaca, avec Abies pectinata
f140Q-1700 m). communautés a Festuoa gautieri (= F. BoopaPial. Arenaria
(J1'Gndiflora et Gentiana verna var. wi'LlkoIroTTiana.
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Luzula nivea CL.) OC.

A la limite occidentals de son aire dans les Pyrénées de l'Aragon.
La plante abonde surtout vers Turieto Bajo. endroits du Parc d'Ordesa. entre
1600 et 1800 m d'altitude. entre les fleuves Arazas et Aral elle descend
beaucoup plus bas seulement sur quelques sols sablonneux, formés à partir
d'une roche·mère gréseuse. toujours avec les acldophytes L.. luzulina et L.
pilosa. Ces espèces signalent ainsi les sols décalcifiés dans les sapinières
d'Ordesa.

BPimeupa amethystina CL.) Salisbury. Gan. Pl .• 1866 (cf. F. Garbari. Atti
Soc. Tose. Sc. Nat. Mem. (Pisa]. ser, B, 77 : 12-36. 1970)
(= Hyacinthus amethystinu$ L.l

Géophyte des pâturages pierreux et des fentes de rochers calcaires
réchauffés par le soleil.Cherche aussi la fertilité du sol caüsée par accu­
mulation surtout d'excreta et de restes d'animaux, ou bien par forte évapora­
tion des eaux d'infiltration enrichies en azote et en sels minéraux.

D'origine ancienne et d'aire disjointe (centre en Aragon et satel­
lite en Croatie), la plante se trouve là où le gradient climatique est accu­
sé, entre les climats rnaritimeset la partie continentale du Bassin de l'
Ebre, surtout en Navarre-Somontanos et aussi dans les montagnes de Tortosa
et le Mont sant •

Elle devient également abondante dans la Sierra de Cantabrie, de
aoo à 1400 m. entre Lograno et Vitoria, avec Seseli aantabriaum~ Endressia
castelZana et surtout Ononis striata. Elle participe de plus aux Ononideta­
lia Btriatae de la Navarre moyenne (Codés. L6quiz, Urbasa-Andfa, Dos Hermanas,
La Trinidad de Erga, Sierra de Sarvil. Puerto deI Perd6n ca. Pamplona. Higa
de Monreal, Foz de Lumbier 450 m, Foz de Arbay6n 500 m) et monte~ avec Sapo­
naria caespitosa, sur les calcaires durs des Pyrénées occidentales (Larra,
Ezcaurre~ Alanos. Forca, Aisaet Canfranc, 1500-2100 ml. Dans les Pyrénées
centrales, elle atteint son altitude maximum, surtout sur le versant sud du
Mont Perdu (2200 ml, le Cotiella (2300 ml et Pena MontanesB (2260 m), avec
l'endémique d'origine tropicale Borderea pyrenaica et l'endémique d'origine
irano-touranienne Qno8ma bubanii.

L'anticlinal de Boltana (Montserrat, Webbia, 34 : 524. 1979),
Descalier" surélevé lentement, -facilite l'adaptation orophytique des plantes
d'origine tropicale, steppique et méditerranéenne. Par exemple Jasonia gluti­
nOBa se trouve au Gallinero d'Ordesa à 1850 m, Draba hispanica à 1700 m.
Clypeol-a mïcl'ocarpa var. pyrenaica à 1850 m. Cardu.u.s carpetanus (une var.
braun-blanquetii P. Montserrat) endémique à la50 m et Brassica repanda subsp.
turbonis atteint 2500 m.

A Santa Orosta,81'imeura amethystina se trouve sur des replats ro­
cheux, très secs en été, sans sol, avec le bulbe logé dans quelques fentes du
poudingue érodé, en compagnie d'un Allium très spécial. Anthemis carpatica~

Valeriana tu.beroBa~ Astragalus depl'e8SUS~ Erodium glandulosum Cav., Ranuncu­
lus gl'amineus~ Carex lipaI'ocaPpos~ Sedum tenuifoZium" Globularia cordifolia"
Veronica pJ'octrata subsp. scheereri" MinuaJ'tia cymifera Rouy, Dipcadi sero­
tinum, etc.

Notre récolte est une forme typique de la moyenne montagne. mais la
plante devient bien plus robuste dans les gorges profondes de l'Esera, non
loin de El Grado (à l'altitude de 350-400 ml. ainsi Qu'à la Foz de Lumbier
(Navarra) (aIt. 450 m).

li

"

Sa1'coeapn,:;;s er.r.eaphyUa (L.) OC.

Cette es~èce thermophile de l'est de l'Espagne arrive pres~ue è
Be~3sque. a~ défilé du Ventamillo. nQn loin de Sei~è (Hüesca) et aussi à La
FGrt<Jnada et Canon de r~iscle. B:.J pied du Mont Perd.....

Elle se ren~ontre à Rod&llar, Barranco de Masc6n. avec Petl'cc~p~is

gW:ll'eneis F.Ca.sas et Va!erimza longiflo1"a subsp. paui (F. C~mara) P. M::mtser­
rat. Elle croit toujours dans les balmes et falaises surplombantes.

s~=ifl'aga hirsuta L. subsp. hil'suta

Cette plante. très rare en Arag6n, abonde par contre en Val d'Aspe.
Vel d'Ossau et surtout dans les Pyrénées Atlantiques-aasques, de France et
B~ssi de N3vBrra-Pais Vasco espag~ols.

Vers les sommets des Pyrénées occidentales. à l'ouest du Somport,
se trouve la subsp. paucicrenata Webb. Plus à l'ouest, dans les hêtraies hu­
mides. on rencontre aussi une forme intermédiaire entre la subsp. hirsuta et
le S. umbl'08a Que Webb appelle S. x geum L. (FI. Eur., 1 : 369, nO 12).
Selon l'excellent botaniste d'Drthez J. Vivant. qui cannait très bien la flo­
re basque, le problème est pourtant plus complexe.

A Sta Cruz de la Sems, près de la cascade du torrent du vieux Mo­
nastère de San Juan de la Pena. S. hi1"8uta colonise les mousses du tuf cal­
caire constamment humecté, à l'ombre d'une grande falaise.

S~-ijraga cuneata Willd.

Plante ibérique. croissant sur le calcaire sec entre Le6n-Palencia
et Cameras. au bord du Massif ibérique. et Jaca vers l'estJ son aire est
plus fragmentée dans les Pyrénées occidentales de l'Arag6n et elle semble
vraiment exceptionnelle dans la partie française.

Elle abonde aux Obarenes-Pancorbo (Burgos) et dans la Sierra de
Cantabriâ-Codés (Logrono-Navarra)l elle n'est pas rare en Navarre sur les
falaises calcaires de l'Irati, Salazar et Roncal et est fréquente aussi près
d'Anso (Fraile y Monja, Alanos, Ezcaurri, etc.). Pe~a Forca de Hecho et
Lizara d'AregUés deI Puerto) elle est enfin très rare au Bozo d'Aisa, limite
connue de l'espèce vers l'est.

Très xérophile et thermophile. plus encore que le S. cOl'bariensis
des alentours de Jaca, S. cuneata semble disparaître à l'endroit même où com­
mence l'autre espèce (Santa Cruz de la Ser6s. Hecho. Aisa, Oroel. AgUero­
RiglosJ.

Spiraea hispanica G6mez Ortega, 1784 r~ S. hypericifoZia L. subsp. obovata
(Waldst. & Kit. ex Willd.) Dost~ll S. rhodoclada Levier, Deux exc. : 26,
1880; S. c!/neifoZia Sennen. Pl. Esp., nO 4983] - Cf. C. Vicioso, An. J. Bot.
Madrid. 6 : 37-38. 1946

Le botaniste espagnol C. G6mez Ortega,dans sa "Flora Espanola",6
331 [1784). décrit l'espèce. en provenance dG La Puente deI Ars, près ti~

chemin entre Leon et Puerto de Pajares. ainsi Que des alentours de Burgos.
vers le Monastère de Silos.

Distribuée du Portugal et du NW de l'Espagne au Larzac et au SE
de la France. cette plante se localise surtout dans des stations soumises à
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un fort vent Qui assèche la surface du sol, à des endroits pierreux et à peu
d'inertie thermique. p.ex. Pancorbo (Burgos). Sierra de Cantabria (Lagrano),
Sierra de Codés, Foz d'Arbayun et Foz de lumbier (Navarra), le Monlora à
l'est de [inco Villas (Zaragoza) et aux alentours de Huesca (I.J. de ASSD,
Enumeratio, nO 87, 17B4).

Cette spirée. très variable en ce qui concerne la forme des feuilles,
qui ressemblent aU5si un peu à celles d'Hyperi~um perfo~tum par leurs points
translucides, peut 58 distinguer de S. crenata L. par le corymbe ombelliforme
presque sessile sur les rameaux lignifiés de l'année précédente. A la florai­
son, elle reste toute couverte de fleurs blanches pendant quelques jours au
printemps.

Trifoliwn suffocatwn L.

Avec Poa bulbosa et plus rarement Schleroahloa dura, cette Papi­
lionacée se trouve autour de la forteresse de Jaca, endroit qu'on appelle
"glacis de la Ciudadela". seulement aux endroits piétinés les plus secs.

Elle abonde certainement aux "majadas" dans l'ouest de l'Espagne
et au Portugal, sur des sols décalcifiés (granite. schistes). piétinés et
bien fumés par les moutons. Elle signale ici le pâturage traditionnel sur un
sol rouge décalcifié de la terrasse de 60 m.

Geraniwn endl'essii Gay

Cette jolie plante. aux jolies fleurs d'une couleur rosée spéciale.
est une espèce endémique d'aire restreinte aux Pyrénées de la Navarre fran­
çaise. On en cannait seulement quelques localités.

Elle peut se cultiVer sans problèmes et nous en avons au jardin de
·Jaca, des souches récoltées par J. Vivant (1972) sur le versant est du Pic
de l'Orhy~ à la frontière entre la France et l'Espagne. Il faut sauvegarder
d'autres localités que M, Vivant nous a montrées pendant la 1~Oe session
extraordinaire de la Société Botanique de France en 1979.

TamaPix boveana Bunge

Mon ami botaniste d'Orthez J. Vivant avait signalé cette espèce en
1975 (comm. personnelle) du même endroit, nouvelle-pour le NE de l'Espagne.
Loscos (Trat. Pl. Arag6n, 3 : 26, suppl. sexto. 1664) l'avait nommée T. his­
panica 80is5. (Willkomm. Suppl. Pradr. FI. Hisp. : 272-273, 1893). au moins
pour les Saladas de Chiprana.

Ce Tamarix abonde aux endroits saumâtres près de la Salada de
Chiprana et présente des fleurs tétramères (fleur terminale 5-mère !). les
feuilles les plus longues et certainement les plus larges entre tous les
T~x espagnols.

·Odontites viscosus (l.) Clairv. subsp. oscenaia P. Montserrat subsp. nov.

"A subsp. viscoso differt statura robustiore, foliis vernalibus
latissimis (8-12 mm 1atis) et bracteis longissimis. floribus curn corolla
pilosiore et calycis divisione profundiore". Holotypus : P. Montserrat
nO 6135/74 in h. JACAI isotypi : Soc. Ech. fasc. 18. n. 9652. ,

On trouve en Arag 6n seul~~ent quelques colonies montagnardes
d'Odontites viscosus, à des endroits jouissant d'un climat local très spé­
cial, surtout dû au vent descendant qui assèche la surface du sol et prûVo­
que l'évaporation superficielle de l'eau ph;éatique, p. ex. à Pineta (voir
la subsp. viscosus:no 9553).8n laissant une croûte de sels sur le sol sta­
bilisé.

La vallée de l'Ara (Broto) se rétrécit brusquement quand le
fleuve change sa direction, de nord-sud vers l'est. et notre sous-espèce
nouvelle se trouve sur un sol pierreux cimenté de la chênaie à Quercus gr.
faginea-cerrioides ('lu. cf. pY'otocel'Poides P. Montserrat inédit), surtout
vers le bord de la terrasse érodé par la rivière, 4-5 m au-dessus du fleuve.

J'avais commenté [Soc, Ech. Pl. Vase. Eur. occ. Bass. médit.B~ll.•
16 : 76. 1976] cette plante comToe une forme d'O. lanaeotatus (Gaud,)
Reichenb" ou peut-être d'O. pyrenaeus (Bub.) Rothm •• caractérisée surtout
par ses feuilles d'été très larges qui tombent en automne. La profondeur des
incisions calicinales et la pilosité de la corolle. ainsi que la longueur
des bractées. nous aident à bien distinguer la subsp. oscensis des subsp.
viscosus et subsp. hispanicus.

Odontites pyrenaeus (Bub.) Rothm. (= Euphrasia pyrenaea Bub •• FI. pyrenaea.
1 : 278-279, 1697 J Cavani11esia,~7 : 120. 1935)

Odontites pyrenaeus subsp. pyrenaeus se trouve au Sobrarbe non
loin d'Ainsa, et la forme distribuée de l'Ouest de Pena Montanesa vers
Cereza-Laspuna. me semble typique, Elle colonise les éboulis secs'avec
Achnatherum calamagrostis et Linaria bubanii Font Quel'. communauté du Sti~
pion calamagROstidis des montagnes entre les fleuves Cinca et Segre. entre
650 et 1800 rn d'altitude.

J'avais distribué en 1976 (fasc. 16. nO 7821) une race qu'il faut
norrmer subsp. abiUanu8 P. Montserrat (BoL Soc. Brot •• voL -Horrrn. Prof. A.

. Fernandes. à paraitre prochainement), répandue plus à l'ouest~ près de Jaca.
dans les corrmunautés du Bupleura-Aphyllanthetum, à sol marneux entre 700 et
1100 rn d'altitude.

ValeI'ianella multidentata Loscos & Pardo subsp. oscensis ~. Fanlo

Mademoiselle Rosario Fanlo décrit dans ce même fascicule 18, cette
sous-espèce nouvelle, qui ressemble à un petit V. discoidea poilu-grisâtre.
avec un calice très court et plus divisé.

Phala~i8 arundinacea L. subsp. oehleri Pilger [= P. arundinacea subsp.
hispanica (Coincy) Kerguélen. 1977]

Notre collègue M. Kerguélen (lettre du 4 février19aO) a étudié le
caryotype (2n = 42),-qui est typique de la sous-espèce méditerranéennel elle
présente aussi des caractères morphologiques tranchés et une adaptation aux
sols moins inondés. même secs en été: cf. Kerguélen. Bull. Soc. Bot. fr .•
125 : 391-393 (1975).

Dans les Pyrénées de l'Aragon. ce taxon abonde Beulement en Quel­
ques endroits, surtout près de Senegüé-Biesc~s. sur des limons glaciaires,
hors de la concurrence du Phragmites australie. qui n'arrive pas ici et
l'étouffe presque partout 2illeurs,
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Achnatherum calamagrostis et Linaria bubanii Font Quel'. communauté du Sti~
pion calamagROstidis des montagnes entre les fleuves Cinca et Segre. entre
650 et 1800 rn d'altitude.

J'avais distribué en 1976 (fasc. 16. nO 7821) une race qu'il faut
norrmer subsp. abiUanu8 P. Montserrat (BoL Soc. Brot •• voL -Horrrn. Prof. A.

. Fernandes. à paraitre prochainement), répandue plus à l'ouest~ près de Jaca.
dans les corrmunautés du Bupleura-Aphyllanthetum, à sol marneux entre 700 et
1100 rn d'altitude.

ValeI'ianella multidentata Loscos & Pardo subsp. oscensis ~. Fanlo

Mademoiselle Rosario Fanlo décrit dans ce même fascicule 18, cette
sous-espèce nouvelle, qui ressemble à un petit V. discoidea poilu-grisâtre.
avec un calice très court et plus divisé.

Phala~i8 arundinacea L. subsp. oehleri Pilger [= P. arundinacea subsp.
hispanica (Coincy) Kerguélen. 1977]

Notre collègue M. Kerguélen (lettre du 4 février19aO) a étudié le
caryotype (2n = 42),-qui est typique de la sous-espèce méditerranéennel elle
présente aussi des caractères morphologiques tranchés et une adaptation aux
sols moins inondés. même secs en été: cf. Kerguélen. Bull. Soc. Bot. fr .•
125 : 391-393 (1975).

Dans les Pyrénées de l'Aragon. ce taxon abonde Beulement en Quel­
ques endroits, surtout près de Senegüé-Biesc~s. sur des limons glaciaires,
hors de la concurrence du Phragmites australie. qui n'arrive pas ici et
l'étouffe presque partout 2illeurs,
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Luzula nivea CL.) OC.

A la limite occidentals de son aire dans les Pyrénées de l'Aragon.
La plante abonde surtout vers Turieto Bajo. endroits du Parc d'Ordesa. entre
1600 et 1800 m d'altitude. entre les fleuves Arazas et Aral elle descend
beaucoup plus bas seulement sur quelques sols sablonneux, formés à partir
d'une roche·mère gréseuse. toujours avec les acldophytes L.. luzulina et L.
pilosa. Ces espèces signalent ainsi les sols décalcifiés dans les sapinières
d'Ordesa.

BPimeupa amethystina CL.) Salisbury. Gan. Pl .• 1866 (cf. F. Garbari. Atti
Soc. Tose. Sc. Nat. Mem. (Pisa]. ser, B, 77 : 12-36. 1970)
(= Hyacinthus amethystinu$ L.l

Géophyte des pâturages pierreux et des fentes de rochers calcaires
réchauffés par le soleil.Cherche aussi la fertilité du sol caüsée par accu­
mulation surtout d'excreta et de restes d'animaux, ou bien par forte évapora­
tion des eaux d'infiltration enrichies en azote et en sels minéraux.

D'origine ancienne et d'aire disjointe (centre en Aragon et satel­
lite en Croatie), la plante se trouve là où le gradient climatique est accu­
sé, entre les climats rnaritimeset la partie continentale du Bassin de l'
Ebre, surtout en Navarre-Somontanos et aussi dans les montagnes de Tortosa
et le Mont sant •

Elle devient également abondante dans la Sierra de Cantabrie, de
aoo à 1400 m. entre Lograno et Vitoria, avec Seseli aantabriaum~ Endressia
castelZana et surtout Ononis striata. Elle participe de plus aux Ononideta­
lia Btriatae de la Navarre moyenne (Codés. L6quiz, Urbasa-Andfa, Dos Hermanas,
La Trinidad de Erga, Sierra de Sarvil. Puerto deI Perd6n ca. Pamplona. Higa
de Monreal, Foz de Lumbier 450 m, Foz de Arbay6n 500 m) et monte~ avec Sapo­
naria caespitosa, sur les calcaires durs des Pyrénées occidentales (Larra,
Ezcaurre~ Alanos. Forca, Aisaet Canfranc, 1500-2100 ml. Dans les Pyrénées
centrales, elle atteint son altitude maximum, surtout sur le versant sud du
Mont Perdu (2200 ml, le Cotiella (2300 ml et Pena MontanesB (2260 m), avec
l'endémique d'origine tropicale Borderea pyrenaica et l'endémique d'origine
irano-touranienne Qno8ma bubanii.

L'anticlinal de Boltana (Montserrat, Webbia, 34 : 524. 1979),
Descalier" surélevé lentement, -facilite l'adaptation orophytique des plantes
d'origine tropicale, steppique et méditerranéenne. Par exemple Jasonia gluti­
nOBa se trouve au Gallinero d'Ordesa à 1850 m, Draba hispanica à 1700 m.
Clypeol-a mïcl'ocarpa var. pyrenaica à 1850 m. Cardu.u.s carpetanus (une var.
braun-blanquetii P. Montserrat) endémique à la50 m et Brassica repanda subsp.
turbonis atteint 2500 m.

A Santa Orosta,81'imeura amethystina se trouve sur des replats ro­
cheux, très secs en été, sans sol, avec le bulbe logé dans quelques fentes du
poudingue érodé, en compagnie d'un Allium très spécial. Anthemis carpatica~

Valeriana tu.beroBa~ Astragalus depl'e8SUS~ Erodium glandulosum Cav., Ranuncu­
lus gl'amineus~ Carex lipaI'ocaPpos~ Sedum tenuifoZium" Globularia cordifolia"
Veronica pJ'octrata subsp. scheereri" MinuaJ'tia cymifera Rouy, Dipcadi sero­
tinum, etc.

Notre récolte est une forme typique de la moyenne montagne. mais la
plante devient bien plus robuste dans les gorges profondes de l'Esera, non
loin de El Grado (à l'altitude de 350-400 ml. ainsi Qu'à la Foz de Lumbier
(Navarra) (aIt. 450 m).

li
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Sa1'coeapn,:;;s er.r.eaphyUa (L.) OC.

Cette es~èce thermophile de l'est de l'Espagne arrive pres~ue è
Be~3sque. a~ défilé du Ventamillo. nQn loin de Sei~è (Hüesca) et aussi à La
FGrt<Jnada et Canon de r~iscle. B:.J pied du Mont Perd.....

Elle se ren~ontre à Rod&llar, Barranco de Masc6n. avec Petl'cc~p~is

gW:ll'eneis F.Ca.sas et Va!erimza longiflo1"a subsp. paui (F. C~mara) P. M::mtser­
rat. Elle croit toujours dans les balmes et falaises surplombantes.

s~=ifl'aga hirsuta L. subsp. hil'suta

Cette plante. très rare en Arag6n, abonde par contre en Val d'Aspe.
Vel d'Ossau et surtout dans les Pyrénées Atlantiques-aasques, de France et
B~ssi de N3vBrra-Pais Vasco espag~ols.

Vers les sommets des Pyrénées occidentales. à l'ouest du Somport,
se trouve la subsp. paucicrenata Webb. Plus à l'ouest, dans les hêtraies hu­
mides. on rencontre aussi une forme intermédiaire entre la subsp. hirsuta et
le S. umbl'08a Que Webb appelle S. x geum L. (FI. Eur., 1 : 369, nO 12).
Selon l'excellent botaniste d'Drthez J. Vivant. qui cannait très bien la flo­
re basque, le problème est pourtant plus complexe.

A Sta Cruz de la Sems, près de la cascade du torrent du vieux Mo­
nastère de San Juan de la Pena. S. hi1"8uta colonise les mousses du tuf cal­
caire constamment humecté, à l'ombre d'une grande falaise.

S~-ijraga cuneata Willd.

Plante ibérique. croissant sur le calcaire sec entre Le6n-Palencia
et Cameras. au bord du Massif ibérique. et Jaca vers l'estJ son aire est
plus fragmentée dans les Pyrénées occidentales de l'Arag6n et elle semble
vraiment exceptionnelle dans la partie française.

Elle abonde aux Obarenes-Pancorbo (Burgos) et dans la Sierra de
Cantabriâ-Codés (Logrono-Navarra)l elle n'est pas rare en Navarre sur les
falaises calcaires de l'Irati, Salazar et Roncal et est fréquente aussi près
d'Anso (Fraile y Monja, Alanos, Ezcaurri, etc.). Pe~a Forca de Hecho et
Lizara d'AregUés deI Puerto) elle est enfin très rare au Bozo d'Aisa, limite
connue de l'espèce vers l'est.

Très xérophile et thermophile. plus encore que le S. cOl'bariensis
des alentours de Jaca, S. cuneata semble disparaître à l'endroit même où com­
mence l'autre espèce (Santa Cruz de la Ser6s. Hecho. Aisa, Oroel. AgUero­
RiglosJ.

Spiraea hispanica G6mez Ortega, 1784 r~ S. hypericifoZia L. subsp. obovata
(Waldst. & Kit. ex Willd.) Dost~ll S. rhodoclada Levier, Deux exc. : 26,
1880; S. c!/neifoZia Sennen. Pl. Esp., nO 4983] - Cf. C. Vicioso, An. J. Bot.
Madrid. 6 : 37-38. 1946

Le botaniste espagnol C. G6mez Ortega,dans sa "Flora Espanola",6
331 [1784). décrit l'espèce. en provenance dG La Puente deI Ars, près ti~

chemin entre Leon et Puerto de Pajares. ainsi Que des alentours de Burgos.
vers le Monastère de Silos.

Distribuée du Portugal et du NW de l'Espagne au Larzac et au SE
de la France. cette plante se localise surtout dans des stations soumises à


